
CHAPITRE V m

RESINES. — GOMMES-RESINES — BAUMES

Les resines et les gommes-resines sont des medicaments obtenus
par evaporation. Elles viennent donc se ranger ä cöte desextraits,
parmi lesquels on les comprenait autrefois, comme en temoigne
la Classification de Rouclle.

On a donne le nom de baumes aux resines plus ou moins odo-
rantes dans lesquelles existe un aeide de la serie aromatique.

Les resines, les gommes-resines et les baumes ont ete long-
temps considercs comme des prineipes definis; mais l'experience
aprouve que ce sont toujours des melanges de prineipes imme-
diats. Comme ces melanges sont encore peu connus et que Ton ne
peut les definir actuellement que par l'ensemble de leurs proprie-
tes, il en resulte qu'il est impossible de speeifier exaetement, au
pointde vue chimique, ce quel'on doitentendre par le mot resine.

On sait que sous l'influence del'air beaueoup d'huiles essen¬
tielles s'epaississent, finissent par se solidißer; on dit alors
qu'elles se resinißent. Si l'on observe, d'aulre part, que les pro-
duits resineux naturels sont souvent aecompagnes d'essences, on
en conclura que ces dernieres doivent constituer les generateurs
d'un grand nombre de resines.

Les resines sont des substances ordinairement amorphes, rare-
ment cristallisees, insolubles dans l'eau, mais solubles le plus
souvent dans l'alcool, l'ether, les essences, les huilcs fixes. Eiles
fondent ä des temperatures peu elevees et ne peuvent etre dislil-
lees sans decomposition. Tantot elles.sont solides, dures au tou-
cher; tantöt elles sont molles, aecompagnees d'une essencequi les
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ramollit, ou meme los rend lout ä fait fluides, comrae dans le cas
des terebenthincs. Ellcs sont mauvaises conductrices de l'elec-
tricile.

Ce sont des composes ternaires peu oxygenes, riches en car-
bone et cn hydrogene. ßeaucoup d'entre elles possedent des pro-
prietes acides faibles, parfois süffisantes cependant pour leur
permettre de decomposer les carbonates alealins, ce qui fournit
des composes appeles improprement resinates ou savons de resine.
Ges corps moussent dans l'eau, sont decomposes par les acides ä
Ja maniere des savons veritables; mais ils se distinguent de ces
derniers en ce qu'ils ne sont pas preeipites de leur dissolution
par le sei marin.

Certains arbres, appartenant nolamment auxOmbelliieres, aux
T erebinthaces et aux Legumineuses, laissent exsuder directement
ou ä l'aide d'incisions des sucs d'apparence laiteuse, veritables
emulsions naturelles des resines dans des matieres gommeuses et
mucilagineuses. Ces sucs desseches ä air libre constituent les
gommes-resines. Ce sont des produits qui cedent a l'alcool leurs
prineipes resineux et a l'eau leurs matieres gommeuses, de teile
sorte que leur veritable dissolvant est l'alcool faible.

Les baumes, qui sont des resines unies ä des huiles essentielles
plus ou moins aromatiques, ont öle divises en deux series, suivant
qu'ils renferment de l'acide benzo'ique ou de l'acide cinnamique.
A la verde ces deux acides sont inodores, mais ils existent en pe-
tite quantite ä l'etat de composes etheres, et ce sont ces derniers
qui communicpient ä la masse son odeur caracteristique ; en
outre, d'apres Dulong d'Astafort, les resines de bäume prennent
par l'acide sulfurique concentre une magnifique couleur rouge,
caractere qui n'apparticnt pas aux resines ordinaires. Quoi qu'il
en soit, les baumes sont des composes de resines, d'huilcs volati-
lcs, d'ether et d'aeides iibres.

Comme pour les resines, qui sont des melanges complexes, la
composition exaete. des baumes est difficile ä connaitre, car ils
sont formes d'elements tres alterables qui eprouvent de pro-
fondes modifications au contact de Fair : ils se colorent, s'epais-
sissent et finissent souvent par se solidifier completemcnt.

L'action de la potassc sur les resines et les gomrnes-resines a
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donne des resultats interessants entre los mains de Barth et de
Hlasiwetz. Lorsque l'on fond ces substanees dans unc Lassine
d'argent avec trois fois leur poids de potasse caustique dissoute
dans im peu d'eau, il se degage beaucoup d'hydrogene accom-
pagne de vapeurs aromatiques. La masse homogene qui en re-
sulte, sursaturee par l'acide sulfurique, abandonne ä l'ether
des principes varies, tels que : des acides benzoique, paraoxyben-
zoi'que, protocatechique, des acides de la serie grasse, de la resor-
cine, de la pyrocatechine, de la phlorogluoine, etc.

Les produits rcsineux decoulent souvent spontanement des ve-
getaux, ä la maniere des gommes; mais le plus souvent on les
obtient ä l'aide d'incisions, comme les terebenthin.es, lc bäume de
Tolu, la resine Magnas, qui decoule par des entailles faites au Colo-
phyllum coloba, etc. Ceux qui sont impregnes d'essences sont dis-
tilles pour separer ces dernieres, la resine solide restant comme
residu. Parfois on les extrait directement des matieres vegetales
ä l'aide de l'alcool ou d'un autre vehicule approprie. Enfm on a
decouvert un certain nombre de resines dues ä des matieres orga-
niques enfouies dans le sol, comme le succin, I'ozokerite, etc.

Les resines ont des usages varies : dissoutes dans l'alcool, l'es-
sence de terebenthine, les huiles siccatives, elles constituent les
vernis qui servent ä recouvrir les bois et meme les metaux d'une
couche mince, brillante, impermeable; quelques-unes sont cm-
ployees en medecine. Ces dernieres sont les seulcs qui nous Inte¬
ressent.

I. Resines

1« COLOPHANE

La colonhane est le residu de la distillation de la terebenlbine
obtenue ä l'aide d'incisions faites au Pinus pinaster. Le produit
<jui coulc sur le troncs des pins, apres la recolte, et qui se des-
seche spontanement ä l'air, prend le nom de galipot.

La colophane est unc substance solide, jaunatre, trös fusible, ä
cassurevitreu.se; eile est soluble dans l'alcool, l'ether, les huiles
fixes et volalilcs. Elle sc ramollit vors 70° et fond ä 435°; eile
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donne ä la,distillation plusieurs carbures d'hydrogenc qui ont ete
etudies par Pelletier et Walter, et un residu de nature goudron-
neusc.

Elle se combine aux alcalis pour former des savons de resine,
car olle estformee au moins de trois resines aeides, isomeriques,
les aeides pinique, sylvique et pimarique, ayant pour formule

(WO«.

La colophane fait partie de l'emplätre revulsif de Thapsia, du
papier goudronne, des onguents styrax et basilicum.

Brassee avec de l'eau, eile constitue la poix-resine ou resine
jaune. G'est sous eetle forme qu'elle entre dans l'emplätre de
Vigo, dans celui de gomme ammoniaque, dans le sparadrap ve-
sicant.

Sous le nom de poix blanche, on designe unmclange de galipot
ou de poix resine avec la terebenthine de Bordeaux, melange que
l'on fond et que l'on brasse fortement avec de l'eau. La poix
blanche entre dans les emplälres de cigue, d'acelate de cuivre,.
de diaehylon. II ne fautpas la confondre avec la poix de Bour-
gogne, suc resineux du faux sapin : la poix blanche est amere
et entierement soluble dans l'alcool; la poix de Bourgogne pos-
sede une saveur douce, parfumee, et ne se dissout qu'imparfaite-
ment dans l'alccol.

2" RESINE DE GAIAC

On l'obtient par des incisions faites au tronc du gai'ac officinal.
Pour la preparer dans les laboratoires, on epuise le bois de

gai'ac räpe par de l'alcool; on distille l'alcool el on preeipite le
residu par l'eau. Ce preeipite est lave ä l'eau chaude, tant que
celie-ci se colore, puis seche äreluve.

Cettc resine, qui est brune, jouit de la singuliere propriete de
se colorer ä la lumiere.

Eile est soluble dans l'alcool, l'ether, les alcalis, ä peine soluble
dansl'essence de terebenlhine, insoluble dans les huiles grasses.

Elle est remarquable par les colorations qu'elle prend sous Fin-
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fluence de plusieurs reactifs. La Solution alcoolique, par les
oxydants, devient bleue ou verte. La gomme, les chlorures fer-
rique ou cuivrique, fönt apparaitre une couleur bleue; celle-ci se
manifeste egalement en presence du savon et du sublime, de l'a-
eide cyanhydrique et de traces de Sulfate de cuivre, etc.

D'apres Biot eile confient deux prineipes resineüx : Tun
jaune, inalterabie ä l'air; l'autre incolore, devenant bleu sous
l'influence des rayons les plus refrangibles du spectre, puis se de-
colorant dans les rayons les moins refrangibles.

D'apres Hodelich, la resine de ga'iac est un melange complexe
d'aeides gaiacetique, ga'iaconique et gaiacique ;dc resine, de ma-
tiere colorante, d'un peu de gomme, etc.

Quoi qu'il en soit, cette resine est lc principe actif du bois de
ga'iac, et c'est ä eile qu'il faut rapporter les proprietes medicales
de toutes les preparations du ga'iac, notamment de l'extrait.

3» RESINE DE JALAP

Pour la preparer, on prend :
Racine de jalap concassee..................... 1000 grammes
Alcoolä90°................................. 6000 —

On place la racine sur un tamis de crin et on la fait macerer
dans l'eau pendant deux jours; quand eile a ete ainsi privec de
ses prineipes solubles, on l'exprime forlcment. Le marc estmis ä
macerer avec les deux tiers de l'alcool pendant quatre jours ; on
passe avec expression et on repete la meine Operation avec le
feste de l'alcool.

Les teintures alcooliques sont reunies, distillees pour en reti-
rcr toute la partie spiritueuse; le residu de la distillalion est
traite par l'eau bouillante ; on laisse deposer, on decantc et on
Iave la resine preeipitee, jusqu'ä cc quo l'eau de lavage en sorte
incolore. II ne reste plus qu'ä la distribuer sur des assieltes et
ä la faire sedier ä l'etuve.

C'est une matiere brune, ä saveur äcre et legerement aroma-
tique, principaleincnt formöe de deux glucosides, la convolvuline
etla jalapine.

La convolvuline est incolore, inodore, soluble dans l'alcool, in-
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soluble dans l'eau et dans l'ether; l'acide chlorhydrique la de-
double cn glucosc et en acide convolvulinolique.

Lajalapine est egalement soluble dans Falcool et dans l'ether,
ce qui permet de la separer de la precedente. Les alcalis la dis- ■
solvent, mais en la transformant en acide jalapique. D'apres
Meyer, les aeides la dedoublent en glucose et enjalapinol.

La resine dejalap est le principe actif du jalap. C'est donc ä
eile que l'on doit attribuer en partie les proprietes purgatives de
la teinture dejalap composee, de la medecine Leroy, etc.

3» RESINE DE SCAMMONEE

Elle se retire de la scammonee, veritable gomme-resine pro-
duite par le Convolvulus scammonia, plante originaire de FAsie
Mineure. Pour la preparer, on prend :

Scammonee en poudre grassiere............. iOOO grammes
Alcool ä 90° ................................. 3000 —
Charbon animal............................. Q. S.

On fait macerer la poudre pendant quatre jours avec les deux
tiers de l'alcool dans un flaconbouche; on decante et on epuise le
marc par une deuxieme maceration avec le reste de l'alcool. On
decolore les liqueurs reunies ä l'aide du noir animal, on distille
et on distribue le residu sur des assiettes pour le faire secher ä
l'etuvc.

Cette resine est ä peine coloree, legerement odorante, presque
sans saveur. Elle est soluble dans l'alcool, l'ether, l'essence de te-
rebenthine; eile donne avec l'ammoniaque une Solution d'un vert
fonce.

Elle renferme un glucoside, la scammonine, isomerique avec la
jalapine, se dedoublant en glucose et en acide scammonolique
sous l'influence des aeides etendus. D'apres Spirgatis, la scam¬
monine est identique avec lajalapine que l'on retire de VIpomcea
orizabensis du Mexique, racine connue dans le commerce sous le
nom de jalap male.

i° RESINE ELEMI

La resine desig-nee dans les dro"ueries sous le nom d'elemi est
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produite par un arbre des Philippines que Blanco a decrit sous
le nom d'Icica Abilo, mais qui est peut-elre un Bursera d'apres
W. Bennett (Teröbinlhacees).

C'est une resine jaunätre, molle, demi-transparente, dcvenant
seche et cassante avec le temps; son odeur agreable sc rapproche
de cellc du fenouil.

Elle est imparfaitement soluble dans l'alcool froid, entierement
soluble dans l'alcool bouillant.

Elle est formee d'une resine amorphe tres soluble dans l'al¬
cool, d'un peu d'huile essentielle et d'un principe cristallisable.

Co principe cristallisable, elemine de Bonastre, est une resine
qui cristallise en aiguilles brillantes, solubles dans l'ether et dans
l'alcool chaud.

L'essence est un carbure d'hydrogene, isomerique avec le tere-
benthene, deviant ä gauche le plan de polarisalion de la lumiei'e
polarisee.

La resine elemi fait partie de l'alcoolat de Fioraventi, des on-
guents styrax et d'arcaous, des emplätres diaehylon, vesicatoire et
agglutinatif. Elle entre comme reeipient dans les emplätres resi-
neux de Planche.

5» RESIN'E DE THAPSIA

ficorces de rncino de thapsia incisees................. Q. V.
Alcool ä 90° ......................................... Q. S.

Apres avoir lave l'ecorce ä l'eau chaude, on la desseche et on
l'epuise ä pliisieurs reprises par de l'alcool bouillant; les liqueurs
alcooliques sont reunies et dislillees dans le bain-marie d'un
alambic : le residu constitue la resine de thapsia impure.

Pour la purifier, on la traite par de l'alcool froid qui s'empare
dela resine et laisse les impuretes; on fdtre, on dislille de nou-
veau cn ayant soin d'arreter l'operation lorsque le produit a pris
la consistance du miel. C'est en cet etat qu'on la conserve pour la
faire servir ä la preparalion d'un emplätrc dont on fait main-
tenant un usagc riuotidien.

Desnoix recommande avec raison de laver soigneusement avec
de l'eau le residu de la premiere distillation, pour enlever une

&
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substance inerte, soluble dansl'eau. On a aussi propose d'epuiser
la poudre de thapsia par le sulfure de carbone.

La resine de thapsia purifiee est seche, cassante, jaunätre, fai-
blement odorante, d'une äcrele reraarquable. Elle parait formee
de deux resines dontl'une, soluble dans l'alcool, prend une cou-
leur rouge ecarlate par l'aeide suli'urique, tandis quo l'autre, so¬
luble dans 1'elber, se colore en bleu sous l'influence du meine
reactif.

II. Gommes-resines

Les gomines-resines employees cn pharmacie sont: l'asa foetida,
le sagapenum, la gomme ammoniaque, le galbanura et I'opopo-
nax, la myrrhe, l'oliban, la gomme-gutte et la scammonee.

;

1» ASA FOETIDA

Cette gomme resine est extraite du collet de la racine du Scoro-
dosma foalidum et peut-etre aussi du Narthex Asa fortida. Son
odeur et sa saveur sont des plus desagreables, ce qui n'empeche
pas les Orientaux de s'en servir comme condiment, ä la maniere
de l'ail dans nos pays.

Elle renferme, d'apres Pelletier, le tiers de son poids de gomme,
plus de la moitie de son poids de resine, et environ 6 p. 100 d'une
essence sulfuree, non oxygenee, qui degage ä Fair de l'hydrogene
sulfure, au point que Hlasiwetz n'est pas parvenu ä l'obtenir avec
une composition constanto.

Suivant Johnston, l'alcool pennet d'extraire ä l'etat de purete
une resine d'u'n jaune clair, qui devient pourpre sous l'influence
des rayons solaires.

Avec la potasse enfusion, l'asa foetida, debarrassee de ses prin-
cipesgommeux, donne de l'aeide protocatechique, de laresorcine
et des aeides gras volatils, notamment les aeides propionique et
valerianique. A la distillation seche eile fournit de la resorcine,
une huile colorec et une petite quantite d'ombelliferone.

La saveur repoussante de l'asa foetida ne permet guere de l'ad-
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ministreren aature, si ce n'est en pilules, comme dans les pilules
benites de Füller. Sa teinture alcoolique est parfois prescrite en
potions.

Le sagapenum, gommc seraphique des anciens, possede une
analogie marquee avec 1'asa foctida dont il peut etre considerc
comme im succedane. Son odeur cependant est moins forte, ei
ses lames agglutinees d'un jaune brunätre ne passen t pas au
rouge sous l'influence de la lumiere. Son origine botanique est
inconnue.

Le sagapenum, qui est maintenant tres rare, n'entre guere que
dans la theriaque et dans l'emplätre diachylon.

2» GOMME AMMO.MAQUE

Elle vient de laPerse, oü eile estproduite parle Doremaammo-
niacum.

Elle est en larmes isolees ou en masses volumineuses, d'une
odeur forte, d'une saveur amere, lcgereraent äcre.

En dehors de la gomrae et d'une huile volatile cncore peu
connue, eile parait formee de deux resines, l'une soluble dans
l'alcool, l'autre qui nc se dissout que dans les huiles fixes et vola-
ülcs. Les auteurs ne sont pas d'accoi'd sur la question de savoir
s'ii y a ou non du soufre, mais il est certain que l'huile volatile
fju'elle rcnferme possede l'odeur earacteristiquc du produit.

Contrairement ä ce qui a lieu pour les gommes-resines yoisines,
eile ne fournit pas u'ombelliferone. Fondue avec la potasse caus-
tique, eile donne un peu de resorcine.

Elle entre dans les emplätres de eigne et de diachylon, ainsi
que dans l'emplätre qui porte son nom.

b» galbanum

Le galbanum, qui vient egalement de Persc, est attribue au
•Ferula galbanifera et au F. erubescens (Boissier).

II est generalemcnt en masses d'une couleur jaune verdätre, ou
en larmes arrondies qui sc ramollissent aisement ä la chaleur de
la main. Son odeur est penetrante, peu agreablc; sa saveur, äcre
et amere.

7
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Le galbaöum contient de l'huile volatile, une resinc et des ma-
tieres gommo-mucilagincuses.

L'huile volatile, qui s'obtient dans la proportion de 7 p. 100
en distillant le galbanum avec de l'eau, bout vers '105", devie ä
droile lc plan de Polarisation de la lumiere polarisce et possede
laformule du tercbenthene; comme ce dernier, eile fournit avec
l'acide chlorhydrique un compose cristallise,

CS0H 18HC1.

La resine, qui constitue les 6/10 du produit total, est unc sub-
tancc molle, soluble dans l'elher et les alcalis, cn partie seulc-
ment soluble dans le sulfure de earbone. Chauffee avec de l'acide
chlorhydrique, eile donne environ 0,8 p. 100 de son poids d'un
compose tres curieux, Vombellißrone, que I'on separe de la
dissolution par l'etber ou le ebloroforme; ces vehicules, ä l'eva-
poration, l'abandonnent cn cristaux aciculaires, incolores, ayant
pour formule

C' sH°0 0.

L'ombclliferone est soluble dans l'eau; sa Solution, additionnee
d'un peu d'alcali, prend une belle fluorescence bleue qui est de-
truite par les aeides. C'est lä une rcaction tres sensible du gal¬
banum : que Ton immerge ce dernier dans de l'eau, il ne sc ma-
nifestera rien de particulier, mais si l'on ajoute deux ou trois
gouttes d'ammoniaque, il sc produira immediatement une belle
fluorescence.

L'ombelliferone peut etre retiree, en faible quantite toutefois,
de l'asa foelida et de plusieurs Ombelliferes aromatiques, telles
que Vangellca, le meum, le Levisticum. D'apres Zwenger, la resinc
du Daphne mezereum en fournit egalement.

Traitee par famalgame de sodium, cn Solution alcaline, olle se
transforme en aeide ombellique :

C«fl»0 6 + H äOä + H- — C,sH 10O8.

Sousl'inlluence d'une Solution concentree de potasse caustique,
eile se transforme en aeide carbonique, en aeide formique et en
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resorcine. On arrive au meine resultat en fondant simplement la
resine de galbanum avec la polasse caustique; le rendement est
de 6 p. 100.

La resorcine, homologue inferieur de l'orcine, est isomerique
avec la pyrocalechine et l'hydroquinone, ccs trois corps repon-
dantä la formule

C,äH60*.

Eile a ete decouverte par Hlasiwetz et Barth en fondant le gal¬
banum avec la potassc caustique.

La resorcine, rangee par M. Berthelot ä cöte des phenols, fond
au voisinage de 100°; eile est tres soluble dans l'eau, Falcool et
l'elher. Elle donne avec les haloides. l'acide azotique et l'acide
azoteux, un grand nombre de derives;avecl'anhydride phtalique,
la fluoresceine, etc.

En soumettant la resine de galbanum ä la distillation seehe, on
obtient une huile volatile epaisse, coloree en bleu intense, ä odcur
aromatique faible, ä saveur äcre et amere. C'est un melange d'un
carbure d'hydrogene, polymöre de l'essence de terebenthine, car
il boüt ä 240°, et d'un compose oxygene bleu qui ressemblc, d'a-
pres Kachler, ä l'huile bleue du Malricaria chamomilla. Cette
huile brüte laisse parfois deposer des cristaux d'ombelliferone.

Enün, lorsque l'on chauffe le galbanum ou mieux sa resine
avec de l'acide chiorhydriquc concentre, il se developpe une belle
coloration rouge qui vire au violet et meme au bleu si l'on ajoute
de l'alcool. L'asa foetida prend une teinte d'un vert-rose dans les
meines circonstances, tandis que la gontme-ammoniaque ne
donne licu ä aucun phenomene particulier. Ces colorations sont
sous la dcpendance de la resorcine, qui, sous la double influence
de l'acide chlorhydrique et d'une matiei'C sucree ou gommo-mu-
eilagineuse, se colore facilement en rouge ou en bleu.

Le galbanum fait partie d'un grand nombre de medicaments
composes, comme la theriaque, le diascordium, l'emplätre dia-
chvlon, le bäume de Fioravcnli.

4

4» OPOPONAX

Altribue ä VOpoponax chironium. II est en larmes ou en
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masses qui renferment unc resine rougeätre, facilement fusible,
soluble dans l'alcool, FetHer, le chloroforme et les alcalis. Pelle¬
tier cn a retire, ä la distillation, une huile volatile formee au
moins de deux principcs : Fun qui distillc vers 250° et qui se co-
lore cn vert par le chlorure ferrique, l'autre qui passe vers 320°
et qui est d'un beau vert emeraude.

L'opoponax est peu usile. Contraireraent aux autres gommes-
resines dos Ombelliferes, il se conserve mal, par suite de Ja pre-
sence d'une notable quantite d'amidon, ce qui l'expose ä etre
attaque par les insectes.

Les gommes-resines des Ombelliferes etant ordinairement plus
ou moins impures, il importe de les purifier avant de s'en servir
pour la confection des medicaments.

Le Codex prcscrit de faire cette purification ä l'aide d'un pro-
cede asscz complique, au moyen de l'cau et de l'alcool. On ar-
rive au meine resultat en dissolvant simplementla gomme-resine
au bain-marie dans une quantite süffisante d'alcool ä 60°; on filtre
et on evapore la Solution au bain-marie. Opere-t-on surde grandes
quantites de produit, la concentration sera faite dans le bain-
marie d'un alambic, afin de recueillir la plus grande partie de
l'alcool employe.

5° GOMME-GUTTE

l

La gomme-gutte est un suc gommo-resineux que l'on extrait en
faisant des incisions äl'ecorce du troncd'un arbre de Cochinchine
et du Gambodge, le Garcitüa morella (Guüiieres). Le liquide est
recu dans des bambous oü il s'epaissit, puis se solidifie.

Elle renferme une gomme soluble dans l'eau qui ne precipite
ni par l'acetate de plomb, ni par le perchlorure de fer, ce qui a
fait penser ä Hambury qu'elle n'est pas identique avec la gomme
arabique.

La resine est d'un beau jaune, soluble dans l'alcool et surtout
dans l'ether; eile jouit de proprietes acides; car, non sculement
sa dissolution alcoolique rougit le tournesol, inais encore, ä l'e-
bullition, eile peüt deplacer l'acide carbonique des carbonates
aloalins.
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Traitee par la potasse caustique, eile fournit des aeides gras,
del'acide pyrotartrique et de la phoroglucine.

La gomme-gutte est im purgatif drastique qui fait parlic des
pilules de Bontius et des pilules Ecossaises ou d'Anderson.

'■

0» MYRRHE ET 0LI1JAN

La myrrhe et Foliban, gommes-resines formees par Ics Tere-
binthaeees, ont ete employes simultanement par les anciens pour
composer l'encens, pour fabriquer des parfums et des onguents.

La myrrhe renferme : la moitie environ de son poids de
gomme; unc resine soluble dans l'alcool et dans le chloroforme,
partiellement soluble dans les alcalis et dans le sulfure de car-
bone ; une petite quantite d'une huile volatile oxygenee, ä odeur
de myrrhe tres prononeee.

Fondue avec la potasse caustique, eile fournit de l'acide proto-
catechique et de la pyrocatechine.

Elle fait partie de plusieurs medicaments composes : le bäume
de Fioraventi, la theriaque, les pilules de cynoglosse, Pemplätre
Ceroene, l'emplatre de Yigo, etc.

L'oliban, qui est retire par des incisions faites a l'ecorce de
plusieurs especes de Boswellia, est la gomme-resine la plus ee-
lebre de l'antiquite.

Elle renferme : le tiers de son poids d'une gomme qui presente
les caracteres de l'arabine ; unc resine insoluble dans les alcalis;
une petite quantite d'une huile essentielle qui est im melange
d'une essence oxygenee et d'un carbure ayant une odeur agreable
de terebenthine.

L'oliban est surtout employe dans les öglises. II est ä peu pres
delaisse aujourd'hui comme medicamenl; cependant il enlrc,
avecla myrrhe, dans les emplätres Ceroene cl de Yigo.

III. Itaiiincs

1° B3NJ01.N

Le benjoin ordinairc ou de Sumatra est produit parle Styrax
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benjoin (Styracees), arbre originaire de Sumatra et de Java. Le
benjoin superieur de Siam est rapporte ä la rneme espece, mais
Parbre qui le produxt est inconnu en realite.

Le benjoin renferme de l'aeide benzo'ique libre, une petite
quantite de styrol et des matieres resineuses«, ß, y.

Pour cn extraire ees resines, on le traite par une Solution
bouillante de carbonate de soude qui s'empare de l'aeide et de la
resine y on preeipite la Solution par l'aeide chlorhydrique et, le
preeipite est lave ä l'eau bouillante pour enlcver l'aeide; la re¬
sine y reste comme residu.

Les parties non attaquees par le carbonate de soude soude sont
lavees, dessechees, epuisees par de l'ether ; ce dernier dissout la
resine « et laisse ä l'etat insoluble la resine ß.

La resine « peut etre consideree comme une combinaison des
des deux autres, car eile se dedouble en celles-ci par l'action des-
alcalis.

On rencontre parfois dans certains echantillons de benjoin de
l'aeide cinnamique : la presence simultanee des aeides cinna-
mique et benzoi'que et l'absence de Tun ou de l'autre est due ä
des circonslances encore inconnues.

Avec la potasse caustique, [le benjoin donne de l'aeide ben¬
zo'ique, de l'aeide paraoxybenzoique et de la pyrocatechine.

(Test une substance peu employee ä l'interieur. On en fait une
teinture et im sirop; eile entre dans le bäume du Commandern',
les clous fumants, l'encens d'eglise, l'eau virginale, le cold-
cream, etc.

BAUME DE TOLU

Extrait par incisions d'un grand arbre, originaire du Venezuela
et de laNouvelle-Grenade, le Myroxylon toluiferum (Leg.).

Fraichement obtenu, il est mou, non visqueux; avec le temps;
il devient sec et cassant; mais il se ramollit toujours facilement
sous l'influence de la chaleur. Son odeur est agreablc, rappelant
ä la fois celles du benjoin et de la vanille. II est legerement aro-
matique au goüt, d'une aeidite peu prononcee, bien que sa tein¬
ture alcoolique rougisse nettement le papier de tourncsol.
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Lorsqu'on fait bouillir le bäume de Tolu dans de l'eau, celle-ci se
charge d'aeide cinnamique; en le distillant avec de l'eau, il four-
nit une petite quantite de cinnameine et un carbured'hydrogene,
le tolene, C 8H l0 , bouillant ä'170°, isomerique avec le valerylene
de Reboul. A la distillation stehe, au contraire, on obtient un
carbure d'hydrogene, le toluene, homologue superieur de la ben-
zine.

D'apres E. Kopp, le bäume de Tolu est surtout forme de deux
resines, l'une brune et cassantc, solublc dans l'alcool, l'ether et
les alealis; l'autre moins coloree, insoluble dans l'alcool.

Le bäume de Tolu sert ä faire un sirop tres agreable et des pas-
tilles d'un usage quotidien. II entre egalement dans beaueoup de
preparations pour l'usage interne ou externe.

3» BAUME DU PEROU

11 est produit par le Myroxylonperüiferum, arbre tres rapproehe
de eclui qui fournit le bäume de Tolu ou peut-etre idenlique, d'a¬
pres M. Baillon. Onle rencontre surtout dans unpetitEtat de l'A-
merique centrale, celui de San-Salvador, d'oü le nom de bäume
de San-Salvador.

C'est un liquide noirätre en masse, d'un brun rouge, transpa¬
rent en couches minecs. Son odeur balsamique s'exalte par la
chaleur. Bien qu'il nc soit pas notablement soluble dans l'eau, il
abandonne ä ce liquide un peu d'aeide cinnamique et des traces
d'aeide benzoique. II est peu soluble dans l'alcool faible, l'ether
et labenzine; par contre, il sc dissout bien dans l'alcool absolu,
le chloroforme, l'acetone et l'acide acetique cristallisable.

Traite par trois ou quatre fois son poids de sulfure de carbone,
il laisse comnie residu une resine brune qui donne par la potasse
de l'acide protocatechique et qui fournit ä la distillation de l'acide
benzoique, du toluene et du styrol.

La Solution sulfocarbonique donne a Tevaporalion un liquide
uromatique, brunätre, la cinnameine, etherqui resulle de la cöm-
binaison de l'acide cinnamique avec l'alcool benzylique.

Delafontaine admet dans la cinnameine naturelle, cinnamate
de benzyle ou ether benzyleinnamique, la presence d'une petite

BOÜRGOIN. 31
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quantite d'un autre elhcr, la styracine ou ether cinnamylcin-
namique.

4« STYRAX

Lc styrax est produit par un grand arbre de l'Asie Mineure
ayant le port d'un platane, le Liquidambar Orientale (Saxi-
fragees).

Le styrax liquide est une resine molle, visqueuse, opaque, d'un
brun grisätre, contenant toujours de l'eau qui finit par venir
sourdre ä la surface et que l'on peut chasser par la chaleur.

II rougit le tournesol; il se dissout dans l'alcool, 1'eLher, l'a-
eide acetique, le sulfure de carbone et la plupart des huiles
essentielles.

Recent, il exhale une odeur forte qui finit par ne plus den pre-
senter de desagreable avec le temps.

II renferrae de l'acide cinnamique, de la styracine, du styrol
et de la resine.

La styracine, decouverte par Bonastre en 1837, est une subs-
tance cristallisee, sans odeur, fondant ä 44°, se dedoublant par la
potasse alcoolique en alcool cinnamique et en cinnamate de po-
tassium; c'est donc un ether qui resulte de la combinaison de
l'alcool cinnamique avec l'acide correspondant, l'acide cinna¬
mique.

Pour obtenir la styracine, on distille le styrax liquide avec de
l'eau, ce qui fournit du styrol; ce residu est lave avec une Solu¬
tion de potasse caustique pour enlever l'acide cinnamique, puis
traite par de l'alcool qui s'empare de la matiere resineuse : il
reste enfin la styracine, que l'on purifie par plusieurs cristallisa-
tions dans l'alcool bouillant.

Le styrol ou cinnamene est un carbure d'hydrogene d'une sa-
veur brülante, ä odeur benzinique, repondant ä la formule C 1G1I 8.
II derive par condensation moleculaire de l'acetylene, comme i'a
l'ait voir M. Berthelot:

4C'H» = C'«I1 S

Ce carbure jouit de la singuliere propi'iete de se polymeriser

\
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STYRAX. i8;!

brusquement pour sc transformer en metastyrol ou metacinna-
mene, qui reproduit ä la distillaüon son generateur.

Le styrax liquide sert ä-preparer im emplätre qui porte son
nom. II entre cgalement dans l'onguent digcstif amme et dans
l'emplätre de Yigo.

1
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